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du grand pays bamiléké
    nnalité du roi et jouent encore un rôle fondamental dans la vie politique et culturelle

éteint, sur le seuil de la porte, qu’il
a fallu enjamber avant de péné-
trer dans le musée. Ni sur ces
cendres près d’un trône renversé,
que personne n’a encore osé rele-
ver. « Un vol a eu lieu, lâchera so-
brement l’homme de loi.
Quelques défenses en ivoire et
des costumes en peau de félin ont
été volés... Voilà pourquoi le feu. »
Le roi était absent ce jour-là, mais
tous lui auraient bien posé
quelques questions sur le brasier
encore tiède. Flaubert Nouaye Ta-
boue, lui, est resté silencieux.

Charles Pasqua, 
notable de Bamoun

Plus au nord, au sultanat de
Bamoun, à Foumban, Oumarou
Nchare va se montrer beaucoup
plus bavard. Ce directeur des 
Affaires culturelles a la charge de
faire visiter l’incroyable palais du
roi, construit en 1922 et aujour-
d’hui transformé en une école

d’histoire. « Le dix-septième roi,
Njoya (1889-1933), a inventé un
moulin à maïs ainsi qu’une écri-
ture, explique Oumarou. Njoya
s’est converti à l’islam en 1896 puis
au christianisme en 1902, à l’arri-
vée des Allemands. Mais il a aban-
donné le christianisme pour pou-
voir garder ses femmes et a créé
une religion, puisant dans la Bible
et le Coran. » Armes, statues, cos-
tumes, jarres, pipes (certaines me-
surent deux mètres ! ), le musée de
bois renferme une incroyable ri-
chesse. «Et nous avons désormais
un notable de Bamoun que vous
connaissez bien, sourit Oumarou
Nchare, c’est Charles Pasqua ! »
Ancien camarade de classe de l’ac-
tuel et dix-neuvième sultan, le sé-
nateur des Hauts-de-Seine a fi-
nancé la construction d’un hôpi-
tal et est venu l’inaugurer en
grande pompe en 1996. En imagi-
nant le vieil homme politique se
faire décorer sur les marches du

palais, la tête abritée sous un pa-
rapluie, au son des tambours et
des chants des femmes, nous quit-
tons, tout sourire, Bamoun et ses
trésors...

Il est temps de dégringoler des
hauts plateaux, de s’arrêter
quelques heures aux grandioses
chutes d’Ekom (où a été tourné le
film Greystoke, avec Christophe
Lambert), de longer les planta-
tions d’ananas, de bananiers,
d’hévéas, et de gagner l’Atlantique.
Là, au pied du mont Cameroun,
dans la jolie petite ville de Limbé,
on passera l’après-midi au jardin
botanique, au milieu d’essences
rares et souvent médicinales. Puis,
à la nuit tombée, un dernier bain
sur une plage au sable noir... Au
pied du volcan, dans l’obscurité,
résonnent encore les tambours de
Bamoun. Mais peut-être n’est-ce
qu’un rêve. L’eau est chaude,
sombre, comme de l’encre.

François Rousselle

Photos DR

Un festival des arts 
et de la culture bamilékés

Danses rituelles à Bafut.

Les rois bamilékés organisent, à partir du 2 avril et durant une se-
maine, un festival culturel dans la région de Bafoussam, ville car-
refour. Ils l’ont baptisé «Lam», du nom du tambour géant que l’on
retrouve à l’entrée de chaque chefferie. Défilés, carnaval, danses
traditionnelles, rites de réconciliation, chorales, foire agricole, ac-
tivités sportives, concours, conférences, visites de palais royaux :
les rois veulent organiser un véritable forum de retrouvailles du
peuple Bamiléké. «Afin de promouvoir, de valoriser et de pérenni-
ser notre culture et nos us et coutumes», expliquent-ils. Comme
ils ouvrent aussi leurs portes aux visiteurs, c’est une formidable
occasion d’approcher un peuple riche en histoire et en traditions.

Renseignements au 01.48.78.47.00 et sur http : //www. festivalbamileke.org

Comment y aller
�SWISS INTERNATIONAL
AIR LINES propose
deux vols hebdoma-
daires au départ de
Paris vers Douala, la
capitale économique
du Cameroun (le
mardi et le jeudi), et
un vol hebdomadaire
au départ de Paris
vers Yaoundé, la ca-
pitale politique (le sa-
medi).
La compagnie suisse
offre, à ce jour, les
meilleurs tarifs du
marché : à partir de
700 euros environ pour un aller-
retour.
Départ de Roissy-Charles-de-
Gaulle, terminal 2B, à 7 h 30, le
mardi et le jeudi. Arrivée à Douala
à 17 h 55.
Retour Douala-Paris, le mardi 
et le jeudi. Départ de Douala à 
22 h 05. Arrivée à 8 h 45 à Roissy-
Charles-de-Gaulle.
Le samedi : départ de Roissy-
Charles-de-Gaulle à 7 h 30. Arri-
vée à Yaoundé à 18 h 05.
Retour Yaoundé-Paris, le sa-
medi. Départ de Yaoundé à 
22 heures. Arrivée à Roissy-
Charles-de-Gaulle à 8 h 45.
Swiss International Air Lines France
Réservations et informations:
08.20.04.05.06
Swiss.com

Les circuits organisés
� NOMADE AVENTURE propose un
circuit de neuf jours «Lacs, vol-
cans et chefferies de l’Ouest»,
avec des petites randos autour
du lac Mbapit, sur d’anciens vol-
cans, avant de redescendre sur
la petite ville de Limbé, au pied du
mont Cameroun, un volcan dont
la dernière éruption remonte à
1999. 
Nomade Aventure  08.26.10.03.26
www.nomade-aventure.com

� ILES ET VOYAGES est une agence
dirigée par un Français, Mathias
Michel, qui a vécu au Cameroun
et qui connaît très bien le pays.
Circuits touristiques et sportifs
(trekking, courses, etc. ) à la
carte. Deux agences le repré-
sentent sur place, à Maroua et à
Douala.
Iles et Voyages: 01.43.58.68.00
iles.voyages@wanadoo.fr

� ATYPIK TRAVEL, un voyagiste si-
tué dans la Sarthe, propose un
circuit «Safari et tradition» de 
11 jours et 10 nuits, avec, dans un
premier temps, bivouacs et cam-
pements dans l’extrême nord du

Cameroun, dans le plus grand
parc animalier d’Afrique de
l’Ouest, poursuite du voyage
dans l’Ouest des chefferies (vi-
site de Foumban et de Bandjoun)
pour finir au bord de l’Atlantique.
Atypik Travel,«Voyages hors des sentiers
battus» : 02.43.20.21.69
www.atypik-travel.com

� TCH VOYAGES propose un circuit
«Découvertes» de 6 jours et 
5 nuits dans l’Ouest des cheffe-
ries. Plantations de café, de ca-
cao ou d’ananas, chutes d’eau,
spectacles de danses tradition-
nelles, visites de villages bamilé-
kés et de musées, etc.
TCH Voyages au 08.92.68.03.36
www.tch-voyages.com

Ce qu’il faut savoir
� «Toute l’Afrique dans un seul
pays.» C’est un slogan came-
rounais, maintes fois vérifié.
S’étirant du fond du golfe de Gui-
née, au sud, jusqu’au lac Tchad,
au nord, le pays rassemble fo-
rêts, savanes, steppes, plaines,
montagnes, et donc une faune et
une flore superbes. Y vivent sur-
tout 200 ethnies à la culture et
aux traditions riches et surpre-
nantes.
�Un passeport en cours de vali-
dité et un visa touristique sont
nécessaires ainsi que la vacci-
nation contre la fièvre jaune. Un
traitement préventif contre le pa-
ludisme est conseillé.
� Comme dans l’ensemble de
l’Afrique francophone, la mon-
naie du Cameroun est le franc
CFA (1 euro vaut 656 francs CFA).

� BUREAU D’INFORMATION 
TOURISTIQUE POUR L’EUROPE
26,rue de Longchamp,75016 Paris
01.45.05.96.48.
www.cameroun-infotourisme.com

� AMBASSADE DU CAMEROUN 
EN FRANCE
73,rue d’Auteuil,75016 Paris
01.47.43.98.33. F. R.

Pages coordonnées par Sophie Guichard
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